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4. — Soixante-sept manuscrits syriaques (289 à 355), dix- 
sept manuscrits éthiopiens (171-187) et douze manuscrits 
mandéens (20 à 31) sont venus accroître les collections con- 
servées à Paris. Les manuscrits syriaques 289 à 334 ont été 
décrits par M. l'abbé J.-B. Chabot dans le Journal Asiatique, 
IX° série, t. VIII (1896), p. 234 à 290; nous nous bornerons 
en général à quelques mots sur chacun d'eux, pour les faire 
connaître à ceux de nos lecteurs qui ne possèdent pas le Jouwr- 
nat Asiatique, et à ajouter quelques compléments, sans préten- 
dre remplacer la description qui en a été donnée. Les autres 
manuscrits n'ont pas encore été signalés. Pour les manuscrits 
éthiopiens et mandéens nous nous bornons à reproduire la 
notice manuscrite qui est, à la Bibliothèque, à la disposition 
des lecteurs. 

Notre but est de donner une vue d'ensemble de ces nouvelles 
acquisitions, dues surtout à M. Omont, pour compléter ainsi 
les notices des manuscrits arabes chrétiens et coptes rédigées 
pour cette Revue par MM. R. Griveau et L. Delaporte. Les ma- 
nuscrits les plus intéressants pourront ensuite être l’objet de 
monographies particulières. x 
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MANUSCRITS SYRIAQUES. 
289 

2. — 33 < 23 cm. Parchemin. Écriture estranghélo. 152 feuil- 
lets. Écrit en 1517 (1206) 

Lectionnaire à l'usage des jacobites. 

Le colophon, très important, permet, avec la chronique ec- 
clésiastique de Bar Hébraeus, d'écrire l’histoire de Jean, évêque 
d'Amid (ou Mennas), l'adversaire du neveu de Michel le Grand. 
C'est Jean Mennas qui a fait échouer, chez les jacobites, le 
népotisme dans lequel devait sombrer l'église nestorienne. 

Michel le Grand avait nommé l’un de ses neveux évêque de 
Jérusalem (cf. Bar Hébraeus, Chron. eccl., I, 596-598), et un 
autre maphrien d'Orient (seconde dignité de l’église jacobite). 
Un troisième, Josué, s'était installé dans son antichambre. et 
faisait promettre, à tous les évêques qui venaient trouver son 
oncle, de le choisir pour héritier du vieux patriarche. Aussi, 
à la mort de Michel (1199), lorsque les jacobites eurent choisi 
pour patriarche Athanase Saliba, le maphrien, avec trois évé- 
ques, conduisit son frère Josué au gouverneur musulman d'Amid 
et lui promit 6.000 dinars, s’il reconnaissait Josué pour anti- 
patriarche. 

« Mais, continue Bar Hébraeus, Mennas, métropolitain d’Amid 
(celui du présent colophon), s’opposa au maphrien, le vainquit 
et l'obligea à quitter Amid avec son frère Josué, malgré leur 
résistance. Ce Mennas d’Amid était un homme chaste et saint, 
habile et versé dans la médecine du corps, aussi les rois l’ho- 
noraient et écoutaient sa parole » (loc. cit., GI0). 

Après la mort d’Athanase (1208) c'est encore Jean d'Amid 
qui à opposé un pauvre moine, Josué le scribe, devenu le pa- 
triarche Jean XIV, au neveu de Michel et qui a su le faire 
triompher (loc. cit., 618-634). 

Ce patriarche Jean s'est rappelé un jour qu'il avait été Josué 
le scribe, etil a écrit de sa main, en bel estranghélo, le second 
colophon que nous trouverons plus loin : il y énumère les dons 
que lui a faits Jean d’Amid (Mennas) : ) 
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3. — Parce qu'un homme bon doit s'occuper selon sa force, sous peine 
de tout perdre, comme l’ont déjà dit les théologiens, j'ai choisi de ne. 
pas cesser, même dans ma vieillesse, de m'appliquer à l'occupation pai- 
sible de l'écriture — moi, misérable et pécheur plus que-tous, Aboul- 
farag, moine et prêtre, fils du défunt Abraham, qui sommes appelés 
d’Abousa‘id, de cette ville d’Amid de Mésopotamie — et cela pour trois 
raisons : La première est que la constance rend, à un sot.insensé comme 
moi, le service de le faire passer pour sage, parce qu’il ne peut pas être 
insensé toujours et de toute manière; la seconde est que la méditation 
des paroles divines adoucit les tribulations et les chagrins; la troisième 
enfin est que je laisserai aux générations futures un souvenir qui me 
vaudra des prières de la bouche des hommes intelligents. 

4. — Voilà pourquoi j'ai encore écrit l'écriture de ce livre, en l’année 
1517 (1206), dans la salle commune dans le monastère sacerdotal même 
de Mar Barsauma, aux jours des pasteurs orthodoxes, Mar Athanase, 
patriarche d’Antioche (19 déc. 1199-1207), et Mar Jean d'Égypte (Jean 
Aboul Magd), sur l’ordre de notre père, Mar Jean, haut métropolitain 
d'Amid. Celui-ci, parmi tant d'initiatives qu'il montra et prit, eut celle 
de faire écrire ce saint Livre et il le donna à l’église de la Mère de Dieu, 
temple illustre; puisse Dieu le conserver toujours! 

Quiconque trouvera et lira ce témoignage priera pour les àmes des 
parents et des frères défunts de ce saint évêque et aussi pour le mal- 
heureux qui a écrit et pour les âmes de ses parents défunts. Quiconque. 
priera trouvera aussi miséricorde avec ses parents. 

Ce livre a été terminé le jour de fête de Mar Sévère (patriarche d’An- 
tioche) le huit du mois de Schebat (8 février 1206). 

5. — Que le Seigneur Dieu fasse bonne mémoire à Rabban Barsauma, 
prêtre zélé, père défunt du saint évêque Mar Jean, métropolitain d’Amid, 
et aussi à ses frères défunts : l'évêque saint Mar Jean, métropolitain de 
Callinice, qui fut évêque durant quarante-quatre ans et mourut dans 
la sainte montagne d’Édesse, et fut enseveli dans le saint monastère 
inférieur de Mar Ephrem (1), et Rabban Schenné, prètre, et Rabban Jean, 
moine et prêtre, et Rabban Joseph, prêtre, et Rabban Moubarak (2), 
prêtre, et Rabban Simon et Rabban David, diacres, et ses sœurs nonnes 
Tabità, Samouni, Malktà, Marganità et Marie; il (Jean d’Amid) prit soin 
de faire exécuter (ce manuscrit), et pour le pardon et la rémission de 
leurs péchés (des péchés de ses frères et sœurs) et comme une demande 
continuelle de prières, il fit don de ce livre à l’église susdite. Quiconque 
le trouvera priera pour leurs âmes. | 

6. — Ce saint évêque Mar Jean fut appelé à l'épiscopat — pour le 
siège illustre de la métropole Amid, ville de Mésopotamie — du monas- 
tère sacerdotal de Mar Barsauma, par les mains du bienheureux en tout, 
de notre seigneur Mar Michel, patriarche, qui est parmi les saints (dé- 


: 


(1) Voir son histoire dans Bar Hébraeus, Chron. eccl., 1, 566-570. 
(2) Cf. Bar Hébr., Loc. cit., 620. 
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funt), au mois de Conoun second de l'année 1512 (janvier 1201) (1). I 
était né à Qal‘ah Ga‘bar et il était appelé Menna, et il fut recu moine 
dans ce monastère des saintes mains mêmes du bienheureux (de Michel), 
et il resta moine dans le monastère sacerdotal de Mar Barsauma durant 
sept ans; il fut ensuite sacré évêque. Par la grâce divine, il remplit avec 
un bon renom sa charge de pasteur et il montra beaucoup de sollicitude 
pour son troupeau, qu'il gratifia aussi de ce livre aux leçons séparées 
(lectionnaire). Quiconque lira ce souvenir dira une prière avec suppli- 
cation; il dira : « Que Dieu le prenne en pitié ainsi que ses parents, 
et qu'il le garde. » 


7. — Au fol. 151, la note suivante est écrite de la main du 
patriarche Jean, ou Josué le scribe (31 août 1208 à 1220) 


Jean l'étranger et le serviteur infime de tous les serviteurs de Jésus- 
Christ, par la grâce de Dieu patriarche du siège apostolique et illustre 
d'Antioche de Syrie : Lorsque, par les jugements secrets et insondables 
de Dieu, par les miséricordes et la providence du Seigneur tout-puissant, 
nous avons recu l’ordination du souverain sacerdoce le dernier jour 
du mois d’Ab de l’an 1519 (31 août 1208), l’année suivante, à la pleine 
lune du mois de Ayar (Mai), nous sommes venu à la ville d’Amid, et 
nous y sommes entré le jeudi de l’Ascension (7 mai 1209), avec joie 
et grand honneur. Quand nous fûmes entré. dans les eglises de la ville 
d’Amid, nous vimes qu’elles étaient ornées par les mains de Mar Jean, 
métropolitain de cette ville d’Amid, et qu’il leur avait donné des livres 
remarquables, de beaux vêtements, des calices élégants et des patènes 
d'argent doré, avec beaucoup d’autres choses. Il donna aussi cet évangile 
à l’église de la Mère de Dieu. 

8. — À nous aussi, il à fait de nombreuses charités. Il nous a donné 
une riche chasuble et une étole et une mitre et une monture (paire de 
bœufs) et des litières (Jle;e) et des Zwvdp:ix (ceintures?), et un bâton et 
deux manteaux de laine blanche et un habit épiscopal extraordinaire. 
Quant à ses autres charités envers Nous et à sa grande affection pour 
Nous, il n’est pas facile de les exprimer par écrit. Dieu lui sera un bon 
rémunérateur dans ce monde et dans le monde qui ne passe pas. 
Priez aussi pour le prince Abousa‘ïd, honoré du nom d’Al-Daulah, qui 
a aidé l’église de toute sa force auprès des Puissants. Il convient que 
toute l’Église prie pour lui, pour ses enfants et pour ses parents. Nous 
avons écrit cela de nos faibles mains, dans la ville bénie d’Amid, l’an 
1520 (1209). 
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9. — 21 >< 19. Bulletins du calalogue des manuscrits sy- 
riaques, par M. H. ZoTENBERG (1874). 


(1) Bar Hébraeus place la mort de Michel en 1199. 
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10.—- 41 X 31. Parchemin. 117 feuillets. x‘(?) siècle. Écri- 
ture estranghélo. 
Fragments des évangiles selon la version simple. 
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41. — 62 >< 28. Parchemin. 38 feuillets. x1° (?) siècle. Écriture 
estranghélo. , 

Fragments d'un livre d'office pour les jours de la semaine 
et pour quelques fêtes. 
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42. — 17 X 12. Papier. 58 feuillets. xvrr1° siècle. 
Fragments d'un lexique syriaque lalin. 
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143. — 23 X 16. Papier. 274 feuillets. Copié en 1866 sur un 
exemplaire terminé le 28 juin 1705. Écriture nestorienne. 

Vies des saints, Étienne, Behnam et Sara, Yonan, Jacques 
l'intercis, Ignace d’Antioche, Himyarites, Beit Selouk, Daniel 
le médecin, Mar Kardag, Sultan Mahdouk, Mar Saba. 

Le présent manuscrit a été copié en 1866, sur un autre daté 
de 1705. La copie à été faite pour Ebedjésus qui n’a plus revu 
le manuscrit original en «1880 : 
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Fol. 274 v, le même écrivait en 1880 : 
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14. — À la fin du manuscrit sur lequel celui-ci a été copié il était 
écrit : 

Est fini, par la force du Père caché, le livre des histoires des saints... 
le jeudi 28 haziran, l’an 2016 des Grecs (28 juin 1705). 

Ce livre a été écrit dans le village béni et sanctifié d’Alqô$, village du 
prophète Nahum, dans le voisinage du monastère de Rabban Hormizd..…. 
Il à été écrit dans les jours du Père des Pères et du chef des pasteurs 
Mar Élie, catholique, patriarche d'Orient (Élie XI, 1700-1722). 

15. — À écrit et souillé ces feuillets le malheureux et le pécheur.…. 
prêtre seulement de nom, Houmou, fils du prêtre Daniel, fils du prêtre 
Élie d’Alqôs. Je prie instamment les lecteurs habiles et les scribes exer- 
cés, s'ils trouvent des omissions, ou des fautes ou des erreurs, qu'ils ne 
me jettent pas les pierres de malédiction, parce que j'ai écrit et compilé 
ce livre d’après des manuscrits nombreux et anciens qui n'étaient pas suf- 
fisants. Après l’avoir terminé, je l’ai encore relu et j'ai noté en dehors 
du corps du récit beaucoup de négligences, d’après d’autres qui sont 
tombés depuis lors entre mes mains. 


46. — Au fol. 273, entre la fin et Le colophon précédent : 


Ce livre d'histoires est la propriété d'Ebedjésus Georges qui est, par 
grâce, évêque métropolitain chaldéen de Mossoul. Je vous prie, à frères 
qui le rencontrerez, de vous souvenir de moi dans vos prières. Il a été 
écrit, l’an 1866 de Notre-Seigneur, par le diacre Mansour de Mossoul. 


47. — Au fol. 274, Ebedjésus écrivait en 1880 : 


Le manuscrit sur lequel celui-ci a été copié se trouvait dans le monas- 
tère de Mar Hormizd. Il appartenait en réalité au monastère de Notre- 
Dame Marie de Hourdafnà, mais, après que les Kurdes eurent saccagé et 
pillé ses livres, des hommes les emportèrent et les mirent en la posses- 
sion du prêtre Houmou. Lorsque je les aï vus, ils étaient dans la maison 
et en la possession du diacre Kounà. Après la mort de celui-ci, le prêtre 
Maharis les a pris et les a portés dans le secrétaire de l’église d’Alqôs 
et la cellule patriarcale. Maïs pour ce livre d'histoire (de l’an 1705), je 
he sais pas s'il est demeuré dans le monastère ou s'il’est retourné à 
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Alqô$, ou s’il a péri, car beaucoup de ces livres et de ceux du monastère 


ont péri au temps des troubles qui ont régné l’an 1843 et avant. Tel est 
mon témoignage de moi l’humble Ebedjésus, évêque métropolitain d'Amid, 
l’an 1866 et l’an 1880 de Notre-Seigneur. 
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48. — 26 x 20. Parchemin. Écriture estranghélo. 66 feuillets. 
v°, vi‘ et x° siècle. 
Fragments des Évangiles. 
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49. — 26 >< 18. Parchemin. Écriture estranghélo. 262 feuil- 
lets. xrrr° siècle. : 

Nouveau Testament, selon la version simple, avec les la- 
cunes ordinaires. | 

Terminé le 5 nov. 1575 des Grecs (1223), par le prêtre Jean 
du monastère de Mar Mikaël, sur les bords du Tigre. 


298 
20. — 14 >< 12. Parchemin. Estranghélo. 115 feuillets. 1x° (?) 
siècle. 
Extraits des œuvres d’Zsaac de Ninive. Le R. P. Bedjan 


possède la copie d’un manuscrit d'Ourmiah plus complet que * 


celui-ci (cf. Mar Isaacus Ninivira, De Perfectione religiosa, 
Paris 19090. VI: 
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21. — 34 X 26. Papier. Écriture jacobite. 241 feuillets. De 
l’an 1499. 
Lexique de BAR AL. 


INüeo JRuïas JRuie Lasao Aio| .(amamab Ho so csNaeX pans (fol. 202 w°) 
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Fini d'écrire le livre du Lexique, c’est-à-dire explication des vocables 
syriaques el grecs que l’on trouve dans les livres depuis les difficiles 
jusqu'aux faciles, et du syriaque en arabe, l'an 1810 des Grecs (1499), par 


( 


ï 


. 
LL 


- 
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les mains de Salomon, fils de Joseph, fils de Daïàânos, de la ville de 
Mardin, à la demande de notre père le vénérable et le philosophe habile 


- Denys, métropolitain de Ma‘dan... Je l’ai commencé le 9 mai et l'ai 


terminé le 25 juillet, le‘jeudi, à trois heures. 
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22. — 22 X 16. Papier. 138 feuillets. De l’an 1844. 

Grammaire de Timothée-Isaac. — Trailé des conjugai- 
sons par Rizgalläh. — Traité des cent régents (carchouni). 
— Sentences de Théodose. 
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23. — 22 >< 16. Papier. Écriture jacobite. 116 feuillets. 
Terminé le 5 mai 1643. 

Pelile grammaire de Bar HÉéBRAEUS éditée par Bertheau, 
Gættingue, 1843, et rééditée (à la suite de la grande grammaire) 
par l'abbé Paulin Martin, Paris, 1872. 

Homélie attribuée à Saint EPxrem, fol. 105. 


 buësr QG Ras (ol. 105) Jp2a5 Ras Jos JRjas fac Nas 

SOAÇI Lino (as Hero [lors] fol. 115 v° nssss pui js fasas ya 
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Ba Haas F5 mama 53 Hiasosdo uioddo S } ++: N 7507 Ps HS) 
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24. — Terminé l’an 1953 des Grecs (1643) dans le village de Beit 
Koudidà, le 5 mai, au temps des saints Pères, notre père Mar Ignace 
ou Simon (patriarche revenu à la foi catholique, mort à Alep en 1662) 
et notre père Mar Basile où Jésus. Il fut écrit par le diacre Sabà, fils 
de Paul, et sa mère (se nommait) lazdiah; il est de la race de Beit Seliqà 
qui est dans le village béni de Beit Koudidà, au pays de Mossoul... Priez 
pour mon maitre le diacre ‘Abd el-Mésih, fils du vénérable Gam à, et sa 
mère (se nommait) Sara. 
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25. — 20 < 14. Papier. Écriture jacobite. 78 feuillets. xix° siècle. 
Le livre du discours de la sagesse, Lisa yaw, de Grégoire 
Bar Hépraeus; syriaque et traduction arabe à côté. 
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26. — 18 >< 13. Papier. Carchouni. 141 feuillets. xvrr° siècle. 

Homélies, Prières el vies de saints. Manuscrit en très 
mauvais état, fol. 6 de Mar Jacques sur la parole de Paul : 
Sursum quaerile, sursum sapite, fol. 110 sur Marie la péni- 
tente, etc. 
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27. — 21 >< 15. Papier. Carchouni, syriaque et arabe. 89 feuil- 
lets. xvirr siècle. 
Astronomie, astrologie, alchimie. 
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28. — 33 x< 22. Papier. Carchouni. 377 feuillets. Terminé 
le 10 mai 1796. 
Diclionnaire de médecine de Daoup AL-ANTAKI. 
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29. — 28 >< 26. Papier. Carchouni et syriaque. 121 feuillets. 
Ecrit en 1899. 

Extrails (en carchouni) des chroniques de Bar HÉBRAEUS 
et de MicHeL LE SYRIEN. Extraits relatifs aux Yézidis el aux 
Nesloriens. 
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30. — 20 >< 14. Papier. Carchouni. 93 feuillets. Terminé le 


20 janvier 1890. 
Trailé des nativiles allribué à ABou MA'$ar. 
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34. — 32 >< 23. Papier. Écriture nestorienne. 178 feuillets. 
Terminé le 1‘ octobre 1886. 

Commentaire de THÉODORE DE MOPSUESTE sur l’évangile 
saint Jean. Édité (sans traduction) par M. l'abbé J.-B. Chabot. 
On lit au fol. 176 : 


aa9/ Mis Ji «A1Q-0) Fast) ESS .os »+r° uÿal fois js 
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Lÿsrs Juak Fasi cœakao fauso Fakido (aslo Is Jhsta Gay cmt iRs faïkoto 
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32. — Terminé le 29 octobre, la nuit du dimanche de la dédicace de 


l'église, l'an 1886 de Notre-Seigneur, 2198 des Grecs, au temps de 
Léon XIII, pape, d'Élie, douzième catholique patriarche de toute la nation 
chaldéenne, et de notre père le prêtre Paul, père général des monastères 
chaldéens.. dans le monastère béni du martyr Rabban Hormizd le Perse, 
construit dans la montagne de Beit ‘Adrà dans le voisinage d’Alqôs, le 
village du prophète Nahum. Rabban Élias moine et diacre (l’a écrit). 
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33. — 24 >< 16. Papier. Écriture nestorienne. 344 feuillets. 
Terminé le 11 juillet 1869. 

Légendes el vies de Saints; le patriarche Joseph; les 30 di- 
nars de Judas; les apôtres Matthieu et André; Marc de Tar- 
maqà; Jean bar Malké; Daniel; Cyriaque et Julitta; Jacques 
l’intercis; martyrs himyarites; martyrs de Beit Selouk; Mar 
Kardag; Soultan Mahdouk; Enfants d'Éphèse; Invention de 
la Croix; l'empereur Maurice (Patr. or., t. V, p. 773); un roi 
des temps anciens (pendant qu'il est au bain, un ange prend 
sa place, règne, et lui fait ensuite de bonnes recomman- 
dations; aucun nom propre); un enfant tué par son maitre 
(c'est un fils de roi que le maître d'école met à mort pour lui 
voler ses habits. L'enfant apparaît au roi, lui révèle où est 
son corps et lui demande de le mettre dans tel monastère; 
le roi se retire plus tard dans le même monastère; aucun nom 
propre). Histoire de Thaïs, convertie par Bessarion; Histoire 
d'une religieuse (analogue à Sainte Marine), puis trois courtes 
traductions d’apophtegmes. 
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34. — Ce feuillet a été terminé le vendredi 11 Thammouz de l’an 
2180 des Grecs (11 juillet 1869). Il a été écrit dans le village d’Alqôs, 
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qui est bâti dans le voisinage de l’élu du Seigneur Rabban Hormi 


le Perse, au temps de l’illustre pape Pie le juste et de notre seigneur 
Joseph, patriarche d'Orient, par Elias, fils du fidèle Gounà, fils du 
défunt Sà ‘à, fils du prêtre Houmou, fils du prêtre Hana, fils du prêtre 
Houmou, fils du prêtre Daniel, du même village d’Alqôs... Quand j'ai 
écrit ce livre, j'avais treize ans. 
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35. — 24 % 16. Papier. Écriture nestorienne. 140 feuillets. 
Terminé le 25 octobre 1744. 

Anaphores ou Lilurgies à l'usage des Nestoriens. Litur- 
gies de Mar Addaï et Mar Mari, de Théodore de Mopsueste, de 
Nestorius. A la suite (fol. 130-135) vient le tableau des prières 
pour les fêtes de Noël, de l'Épiphanie, du Samedi saint, de 
l’Ascension, de la Pentecôte, de la Transfiguration et de la 
Croix. 
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.aoo\| JAais JRjas wi} (fol. 135 V°) pays Luis Joaaucd Aao assoso KtsN 
Kool Ko GS fax , Luis ppasoioo Sir Fate Jisoas ui Nos ins pau oo 
00 . uso) bris FHaSoko EN 0i3o .ESuss Jlasio .Fkcas Jlos| aso"ans 5h] 
RTE Luipsoo Lil Famias ju HRasifuso Lsoparass 
Noos fauso js . fanspe faune j5 . Nasyss fauso 55.82 faune . LRO Lane ho 
.LasaoN 
Ho . dl} jaime ol Hu Ua Loer xx Çe Ho Ra so) (fol. 136) 
ILro Qor LAS Hidoo js . Naspas Fanso ... CoOHAdao Goo [isa os Haha . falo 
Jhi:p50 sai NSy .f@s Ras OmAGIQAR mp0 faste Jisoan Vo oHHylo : SFA JRaés 
J-5asr faaso Joo Look] . anis fauso &5 p50i00 fauso . foi ESA SSL p29 +... Na 
nn me ere - 
36. Ce livre a été terminé au mois béni du premier Techri, le 25, 


le jeudi, de l’an 2056 du comput des Grecs bénis (25 oct. 1744). Il a été 
écrit dans le village béni Alqô$, village du prophète Nahum, qui est à 


côté du saint monastère de Rabban Hormizd le Perse. Que Dieu conserve 


ses habitants! Amen. 
Il a été écrit aux jours des saints Pères et des pasteurs suprèmes : 
Mar Elie, catholique patriarche d'Orient (Elie XII, patriarche nestorien 


de 1722 à 1750), et Mar Jésuyahb, métropolitain, qui tient le siège d’Addaï 


et de Màri.…. 
A écrit le faible et le pécheur, le prêtre Yaldà, fils du prêtre Ebed- 
jésus, fils du prêtre Hadbesabba, fils du prêtre Israël d’Alqôs. 
37. — A fait écrire ce livre à l’aide des subsides des femmes fidèles 
suivantes : Amat et Marie sa fille; Hélène; Tékà et Elfià et avec leur 
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concours, le prêtre Ebedjésus, fils du fidèle Kanoun, du village béni de 
Telkèfè, et il le prépara pour le saint monastère de Mar Georges de 
Beit ‘Eviré qui est à côté de la ville de Mossoul. 

Lorsque ce livre a été écrit, le prêtre Hormiz, fils du aire Berikou, 
était portier du saint monastère de Mar Georges. 


Il semble donc que Ebedjésus, avec l'argent des saintes 
femmes susmentionnées, a payé Yaldà pour faire cette copie. 


all 


38. — 25 >< 16. Papier. Écriture jacobite. 61 feuillets. x 
au xvr‘ siècle. 

L'Hexaméron de Moïse Bar KÉPuA (livres ITII-V). Une date 
en partie grattée, fol. 16", semble être 1745 des Grecs (1134). 
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39. — 28 x 19. Papier. Écriture jacobite. 301 feuillets. Ter- 
miné le 15 avril 1889. 

Le « livre des Splendeurs » ou grande Grammaire de 
Bar HÉBRAEUS, copié à Mossoul par le diacre ‘Abd el-Aziz. 
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40. — 40 >< 15. Papier. Écriture jacobite. 108 feuillets. 

LE — Ze « Livre de la colombe » de Bar HÉBrAEuSs, édité 
par P. Bedjan, à la fin de l'Éfhique, Paris, 1898. Cette partie 
du manuscrit a été terminée le 13 juillet 1889. 

I. — Fol. 57. Extraits des diverses compositions poétiques, 
probablement de Gror“rs Warpa. Cette partie à été terminée 
le 20 février 1878. 
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&. — 16 X< 10. Papier. Écriture nestorienne. 114 feuillets. 
Terminé le 6 mars 1834. 

Livre d'offices, à l'usage des Nestoriens. Au fol. 72-73 

on rappelle les règles données par Rabban Abraham de Sé- 
. leucie en l’année 1837 des Grecs (1652) et celles de Gabriel, 
neveu de Rabban (susdit), données l’an 1910 (1599) dans le 
monastère de Mar Eugène. 
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42. — Ce livre a été terminé le mardi, 6 adar (mars), de l'an 2145 
des Grecs bénis (1834). Il a été écrit dans la ville près de laquelle est 
bâti le monastère béni de Mar Eugène; aux jours du Père des Pères 
Mar Jean Hormez, catholique patriarche sur la nation des Chaldéens de 
Babylone... L’a écrit Daniel, prêtre de nom, fils du prêtre Sam‘än 
(Simon ?), fils du prêtre ‘Isà, de Sé‘ert, qui habitent aujourd’hui dans 
la ville de Mardé, sous la tente du saint martyr Mar Hormizd. 
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43. — 22 X 16. Papier. Écriture nestorienne. Terminé le 
3 novembre 1884. 

Œuvres diverses de EBepJésus métropolitain de Nisibe : 
— I. Lelivre de la Perle. — II. Catalogue des livres ecclésias- 
tiques. — III. Exposé de la foi nestorienne. 
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44, — Ce livre de la Perle a été écrit d’après un manuscrit du frère 
Ephrem, moine perse du monastère de Mar Georges. Lui-même l'avait 
transcrit sur le manuscrit de saint Romanus, moine d’Alqôs, dans le 
monastère de la Vierge, et celui-ci avaittranserit le sien l’an 2161 des Grecs 
(1850) sur l’autographe de l’auteur à Mossoul, qui avait été écrit dans 
la ville de Kélat, dans l’église des Nestoriens, l’an 1609 des Grecs (1298). 


Au fol. 75, nous trouvons l'histoire des origines aposto- 
liques de Mossoul (ou Assur — Athour) et de quelques-unes 
de ses églises. 

45. — Après l'ascension de Jésus-Christ au ciel, les saints apôtres s’en 


allèrent par tout le monde, selon l’ordre qu'ils en avaient recu, pour 
prêcher et annoncer l’évangile et pour baptiser ceux des Juifs et aussi 


des gentils qui croiraient par leurs mains; Pierre, Thomas, Addaï, Mari, 


Barthélemy et Benjamin et Simon. 
Pierre, Thomas et Barthélemy faisaient partie des douze: Addaï, Mari, 
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Benjamin et Simon faisaient partie des 70. Ils vinrent ensemble à Assur 
(pour le scribe c’est Mossoul) en portant avec eux les lettres des juifs 
de Jérusalem qui croyaient au Christ, adressées aux juifs qui demeuraient 
à Assur (Mossoul). Ils leur annoncaient dans ces lettres que le Christ 
attendu par les juifs était venu, qu'il avait souffert et qu'il était mort 
pour le salut des hommes, qu'il était ressuscité, monté au ciel, qu'il 
avait envoyé le Saint-Esprit aux apôtres, et que ceux-ci avaiènt commencé 
à opérer des prodiges admirables. 

Quand les apôtres arrivèrent avec ces lettres, l’une était adressée à 
un marchand juif. Or ce marchand avait un moulin à moudre le sésame. 

Les apôtres arrivèrent durant l'été, lorsque la roue du moulin n'avait 
pas de travail, et, à la lecture des lettres, nombreux furent ceux qui 
recurent les Apôtres avec joie. Ce marchand leur donna aussi son moulin 
pour y réunir les gens et y prêcher le Christ. Tous les Apôtres vinrent 
aussi dans ce moulin et les juifs commencèrent à s’y réunir près d’eux, 
car beaucoup crurent au Christ par le moyen des apôtres. Ce marchand 
juif avait un fils malade, et il fut guéri par la prière des Apôtres. 

Lorsque la foi se répandit à Assur (Mossoul), le marchand dont nous 
avons parlé donna son moulin aux fidèles, afin de s’y réunir pour la 
prière et la prédication. et il devint une église à laquelle on donna 
le nom de Simon Pierre, c’est maintenant la célèbre église de Simon 
Pierre. 

46. — Ensuite trois des apôtres, à savoir Simon Pierre et Thomas et 
Barthélemy, laissèrent Mar Addaï et Màri pour évangéliser Assur — et ils 
l’évangélisèrent ainsi que les environs — et ils prirent avec eux Mar Ben- 
jamin et Mar Simon et ils allèrent du côté de Sen‘ar et ils arrivèrent 
jusqu'à Babel et ils annoncèrent l’évangile à Babel... Et Mar Simon Pierre 
alla de Babel à Damas par le chemin du désert, et les apôtres et les 
disciples, c’est-à-dire Thomas, Barthélemy, Simon et Benjamin, allèrent 
au Beit Houzoïë et, là aussi, la foi du Christ se répandit par les mains 
des apôtres. Mar Thomas et Mar Barthélemy laissèrent ensuite les deux 
disciples au Beit Houzoïè pour y prêcher l’évangile dans toutes les direc- 
tions et beaucoup d’entre les juifs et les païens reçurent la foi du Christ. 

Ensuite Mar Thomas alla dans l’Inde et y reçut la couronne du mar- 
tyre et Mar Barthélemy alla de là à Kousch, et lui aussi, après avoir 
préché l’évangile, recut la couronne du martyre dans ce pays de Kousch. 

Lorsque la foi du Christ se répandit dans Assur (Mossoul) et que 
beaucoup de juifs crurent au Christ, ils bâtirent une autre église sous 
le nom de Mar Thomas et, à cette époque, ils bâtirent encore une troi- 
sième église sous le nom de Barthélemy. 

47. — Cette église de Mar Barthélemy fut renversée aux jours de Mar 
Théodore, évêque de Mopsueste. A cause de ses belles interprétations 
des saintes Écritures, l’église de Mar Barthélemy fut rebâtie par les 
fidèles et ils lui donnèrent le nom de Mar Théodore. Le patriarche 
d'Orient fut sollicité de donner cette église aux jacobites. 

Plus tard la communauté des jacobites qui demeuraient dans cette ville 
— beaucoup étaient de Tagrit — eut une querelle avec le patriarche 
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jacobite. La foule se fâcha avec le patriarche et passa à la religion 
des Ismaélites (Arabes) et ils firent de leur église une Gâmad, c’est-à-dire 
une mosquée, et, jusque maintenant, cette église est appelée Gâmad 
Tekritaï (mosquée des habitants de Tagrit), et elle est bâtie dans de 
voisinage de l’une des portes de la ville qui est appelée porte de ‘Rag. 
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48. — Ensuite, l’an 1863 du Christ, le diacre Rafaël, de la ville de Diar- 
békir, vint à Mossoul. Il était le neveu du célèbre marchand Badô$. Il ve- 
nait construire une école pour élever les enfants du pays et les instruire 
dans les sciences, pour en faire des lévites et des prêtres pour le peuple 
susdit, 

L'an 1864, le diacre Rafaël commença à construire une école et avec elle 
une imprimerie. Or un côté de l’église de Simon Safà tomba, et comme on 
en creusait les fondements, on vit une muraille qui était bâtie en rond; il 
en résulte que c’est là, sans doute possible, l'endroit de la meule où l'on 
broyait le sésame. S 

Ce saint diacre Rafaël mourut l’an 1866 du Christ, lors d’une fièvre qui 
régna par tout le pays et qui fit mourir beaucoup de personnes. Après sa 
mort, l'ouvrage ne fut pas terminé, toutes les dépenses furent perdues et 
tout son argent fut dispersé, parce que les habitants de Mossoul le mangè- 
rent, et ses dépenses furent sans profit; il imprima seulement un psautier 
et (les prières) d'avant et d’après, et il mourut, et ce qu'il avait réuni fut 
dispersé. 

49. — Ce livre fut terminé le premier dimanche de la dédicace de l’é- 
glise, le 3 du second Techri (3 novembre) de l’année 1884 du Christ, dans 
le monastère béni de Mar Georges, martyr illustre, qui est dans le voisi- … 
nage d’Athour (Mossoul). , 

Il fut écrit sous le Pontificat du Père des Pères, notre Seigneur le pape 
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Léon, pontife de Rome et de tout l’univers, (lorsque) Mar Elie était catho- 
lique patriarche de l'Orient, sous le supériorat de notre père élevé, le 
Père Samuel, chef général des monastères Chaldéens. Le scribe est le 
même Elie, fils du fidèle Simon, du village de Sarnôs, fils du défunt 
Cyriaque. 
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50. — 23 %X 16. Papier. Écriture jacobite. 224 feuillets. Écrit 
en 1889 par les scribes David et Joseph. 


I. — Le livre des Trésors de JaAcQuEs De BARTELA (ou de 
Tagrit). 
IL. — Leltre en vers de Jacques de Tagrit à Märi, sur- 


nommé Fakr ’oul-Daoulah, et à Abou Tähir Sàhid, surnommé 
Tadj ’oul-Daoulah. 
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51. — 32 >< 22. Papier. Écriture nestorienne. 182 feuillets. 
xvir1° siècle. 


djan, Acta Martyrum, t. VII, et par M. Budge, The Book of 
Paradise, Londres, 1904. 

Le manuscrit a appartenu au couvent de Mar Georges, près 
de Mossoul, et, en 1840, au couvent de Rabban Hormizd. 
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52. — 40 x 29. Papier. Écriture jacobite. 343 feuillets. Écrit 
en 1886 par Abd el-Aziz. 


Lexique de Bar-BanLouL, édité par Rubens Duval, Paris, 
1888. 
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53. — 19 x 14. Papier. Écriture jacobite. 127 feuillets. Copié 
en 1895. 

L'hexaméron de Moise BAR KéPHa, livres III-V. 

Copié probablement sur le n° 311. 
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54. — 17 >< 12. Papier. 104 feuillets. x1x° siècle. 
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L — Explication des choses secrètes ou Encyclopédie, ca- 
ractères nestoriens. 

I. — Le livre des prunelles, ou résumé de logique de Bar 
HÉBRAEUS, fol. 49". 

IIT. — Le livre du discours de la sagesse, ou Résumé de 
dialectique, de physique et de théologie, par Bar HÉBRAEUS, 
RON LE 

Les deux dernières parties ont été écrites en caractères jaco- 
bites, en 1889, par ‘Abd el-Aziz. 
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55. — 22 >< 16. Papier. Écriture jacobite. 73 feuillets. Ter- 
miné le 26 février 1892. 

Poème philosophique de GrÉGoIRE Bar HÉBRAEUS, swr la 
perfection. 
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56. — 34 x 23. Papier. Écriture jacobite. 121 feuillets. Écrit 
par ‘Abd el-Aziz (xix° siècle). | 

Le Livre des directions ou Nomocanon de BAR HÉBRAEUS. 

Traduit en latin dans Maï, Scriplorum vet. nova coll., t. Xs 
édité par P. Bedjan, Paris, 1896. 
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57. — 23 x 16. Papier. Écriture jacobite. 164 feuillets. Ter- 
miné le 2 janvier 1881, par Abd el-Aziz. | 

C'ollection des canons de Esepésus de Nisibe. 

Édité et traduit en latin, Maï, Scriplorum vel. nova coll., 
Lax 
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58. — 14 x 10. Papier. Écriture jacobite. 111 feuillets. Écrit, 
en 1889, par ‘Abd el-Aziz. 

I. — Histoire des dix vizirs. 

Il. — Extrails (en syriaque ou en carchouni) relatifs aux 
Y'ézidis, fol. 66: cf. n° 306. 
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59. — 23 >< 17 Papier. Écriture jacobite. 139 feuillets. 
xIx° siècle. 
I. — Recettes médicales pour les maux de tête, les maux 
d'yeux, les maladies des enfants, etc. C'est attribué à Galien. 
Il. — Extraits du livre de Hiérothée, disposés el commen- 


_ tés par Bar HÉBRAEUS, fol. 70" (incomplet). 
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60. — 21 >< 17. Papier. Écriture nestorienne. 181 feuillets. 
xiIx° siècle. 
Recueil de vies de saints. 
Apocalypse d’'Esdras relative aux Arabes. — Jean bar-Malké. 


. — Mar Kardag. — Les inventions de la Croix — Mar Behnam. 


— Les huit enfants d'Éphèse. — Cyriaque et Julitta. — Abra 
ham Qidounaya. 
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64. — 22 >< 16. Papier. Carchouni. 220 feuillets. Terminé le 
26 juillet 1889. 
Traité de théologie de Basice, maphrien du Tour ‘Abdin 


. (mort en 1134). 


Écrit par le moine Georges, fils du prêtre ‘Abd el-Ahad, ter- 
miné le 26 (&isso où) tamouz (juillet) de l’année 1889, au temps 
de Mar Ignace patriarche, Pierre III, du siège d'Antioche, ré- 
sidant à Deir ez-Zafarân, de Mar Cyrille métropolitain et d’Élie 


de Mossoul, supérieur du monastère de Cheikh Matthieu. 
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62. — 31 »%< 21. Papier. Écriture jacobite. 94 feuillets. Ter- 
miné en janvier 1859. 

1. — Dictionnaire d'Eunocus. 

IL. — Le livre des prunelles de Bar HÉBRAEUS. 

Écrit par Georges, fils de Hannà an-Naqà, au temps d'Ignace, 
patriarche d'Antioche, et de Basile, maphrien. 
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63. — 24 X 19. Papier. Écriture jacobite. 139 feuillets. Ter- 
miné le 3 janvier 1883. 

Le livre de l'Ascension intellectuelle sur la forme du ciel 
et de la terre, ou trailé d'astronomie de Bar HÉBRAEUS. 

Nous l'avons édité et traduit, Paris, 1889. Écrit par ‘Abd el- 
Aziz. 
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64. — 28 x 19. Papier. Écriture jacobite. 11 feuillets. Ter- 
miné le 25 février 1893. 

Le « livre du commerce des commerces », ou résumé de 
logique, de physique et de (héologie par Bar HÉBRAEUS. 

Écrit par ‘Abd el-Aziz. 
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65. — 21 X 15. Papier. Carchouni. 166 feuillets. xix° siècle. 

I. — Le livre de l'expulsion de la tristesse, ou recueil de 
contes, d'anecdotes et de bons mots par Eure pe NisiBe, édité 
par Constantin Bacha, cf. ROC, t. XI (1906), p. 443. 

Copié en 1883 par ‘Abd el-Aziz, fils du prêtre Georges. 

II. — Histoire des dix vizirs, fol. 101; cf. n° 324. 
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66. — 25 x 19. Papier. Écriture nestorienne. 236 feuillets. 
Terminé le 4 janvier 1895. 
Collection de synodes nestoriens, éditée et traduite par 

M. l'abbé J.-B. Chabot, Paris, 1902. 

Synodes d’Isaac (en 410), de Yahballaha I‘ (en 420), de Dad- 
jésus (en 433), d'Acace (en 489), de Bar-Sauma, de Babaï (en 
499), de Mar Aba (en 544), de Joseph (en 553), d'Ézéchiel (en 
977), de Jésuyahb 1° (en 588), de Sabarjésus (en 596), de Gré- 
goire (605), de Georges (en 678), de Henanjésus (en 694), de 
Timothée [°* (en 786), de Timothée II (en 1318). Suivent six. 
lettres de Barsauma au patriarche Acace. 

67. — Le colophon renferme le récit de l'élection du pa- 
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triarche Chaldéen Ebedjésus en 1894 et la liste des évêques Chal- 
déens à cette époque : 
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68. — Ce livre a été terminé le 4 janvier de l’an 1895 de Notre-Sei- 
gneur dans le monastère de Notre-Dame Marie qui protège les semences, 
bâti à l'extrémité de la montagne de Beit ‘Adraï, du côté est d’Alqôs, vil- 
lage du prophète Nahum, au temps (de Léon XIII), de Mar Ebedjésus, catho- 
lique patriarche d'Orient, et de notre père le prêtre Pierre, chef général des 
monastères. L'a écrit le moine Elias, diacre, du village de Saglavä, qui est 
au pays de Kouënab, fils du fidèle Babakä, fils de l’évêque (?) Joseph, qui 
est appelé Abarhinä, à Beit Mam. 

69.— J'avertis les lecteurs, nos successeurs, que Mar Elie, 12° catholique 
patriarche d'Orient, est mort le 3 juin 1894. Au mois d'octobre de la même 
année, les pères métropolitains se sont réunis dans notre monastère de 
Notre-Dame Marie pour choisir un patriarche, à savoir : Mar Elie Malous 
de notre monastère de Mardé ; Mar Ebedjésus Haït, d’Amid ; Mar Jacques, 
l’un de nos moines, de Gezirtà; Mar Michel Na‘mou de Perat-Maisan,; Mar 
Gabriel Adamou de Selouk; Mar Thomas Audô, d'Ourmiah; Mar Emma- 
nuel Tamrà de Sé‘ert; Mar Jean Sahar de ‘Aqrà; Mar Joseph Elie Kiât de 
‘Oumdià; Mar Iahbalaha Isaac Koudâbka$s de Salamas. Mar Georges 
Gougà de Sennà ne put venir. Ils choisirent Mar Ebedjésus d’Amid comme 
patriarche d'Orient. L'élection eut lieu le 28 octobre de cette année 1894 
de Notre-Seigneur. 
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70. — 26 >< 20. Papier. 58 feuillets. x1x° siècle. 

Le « livre de la Chasteté » de JÉsUSDENAH, évêque de 
: Bassorah, ou Ais{oire monastique nestorienne. 

Édité et traduit par M. l'abbé J.-B. Chabot, dans les Mélanges 
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d'Archéologie et d'histoire de l’École française de Rome, t. XVI; 
réédité par le P. Bedjan à la fin du Liber superiorum (His- 
toire monastique de Thomas de Marga), Paris, 1901. 
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TA. — 36 >< 25. Papier. Carchouni. 28 feuillets. Lettres et 
pièces originales relalives aux maroniles. 

Lettres de Georges-Pierre, patriarche maronite d’Antioche, 
au roi de France, à la reine, au cardinal Mazarin, au prince 
Henri de Guise, au comte de Brienne, au prince de Mailli, du 
25 janvier 1658, — au roi de France, du 15 mars 1659. 

Lettre de Joseph à Sergius, archevêque de Damas, à Paris, 
du 5 avril 1660. 

72. — Témoignages et assertions des églises syrienne (pa- 
triarche : Ignace André) (2 août 1666) et maronite (9 août 1666), 
fol. 16-18. Cette dernière est signée de Faradjallah uu,ss; Ga- 
briel pau; Gabriel spsos (d'Ehden?); Joseph d'Alep; Jean 
AIO pau. 

Lettres du patriarche maronite Georges-Pierre au Cardinal 
de Bouillon, grand aumônier de France, du 8 août 1675, — 
de Nazif Khazin, prince des maronites du Mont Liban, au roi 
de France, du 25 mars 1695, — de Joseph, patriarche maro- 
nite d’Antioche, au roi de France, du 15 octobre 1736, — de 
Joseph Pierre, patriarche d'Antioche, du 14 juin 1767. 
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73. — 44 >< 33. Papier et parchemin. 97 feuillets. 

Fragments de manuscrits el de copies, feuillets détachés 
réunis el montés sur onglets. 

Fol. 1-6, fragments en carchouni; 7-10, fragments d’offices; 
12-23, petit lexique syriaque dont l'écriture rappelle celle de 
Renaudot; 26-36, explications ou questions et réponses sur di- 
vêrs sujets : par exemple pour expliquer la parenté d'Abraham 
et de Sara : 


Tharé, père d'Abraham, prit deux femmes, l’une, appelée Malktou’, 
dont il eut Abraham, et l’autre, nommée Zamrout, dont il eut Sara. 


27-30, extraits d'Épiphane, Evagrius, Basile, Grégoire, Denys, 
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Cyrille, Jean («aue.) Chrysostome ; fol. 31, sur l'être, questions 
théologiques. 


.0jmafcasos] Lussso J 35] Rule , fil Huy JNTRS] .casooi foancauo) ma Roacnsy 
faulo] .dlisah paix JAso] Aaulo .Jsaud amy las Aaulo Sas p» 1pss Rat 
RS Bosrr ILobiso 
De Xystos, évêque de Rome : Trois choses émeuvent la terre et il 
en est quatre qu'elle ne peut supporter : Un esclave qui règne, un in- 
sensé rassasié de pain, une servante qui chasse sa maîtresse, et la haine 


qui serait chez un homme. 
e 


L'auteur explique que l’esclave c’est la fureur et la colère, 
l'insensé c’est le corps, la servante c’est l'esprit impur qui 
chasse le Saint-Esprit; la haine, c’est laisser le bien pour 
prendre le mal. 

74. — Fol. 36, vient la notice sur Sévère d’Antioche éditée 
arpor., tt VIII, p. 165. 

Noms des martyrs de Sébaste : Domitianus, Alexandre. 

Fol. 37-46, fragments d’offices. 

Fol. 47-49, Nouveau Testament; fol. 50-58, offices. 

Fol. 60, sur la décollation de saint Jean-Baptiste. L'auteur 
fait parler le soldat envoyé pour le décapiter; fol. 65 et 67, sur 
Joseph et la Vierge : « J'ai passé par Nazareth et j'ai entendu 
la voix de Joseph qui réprimandait Marie et qui lui disait tout 
en colère : « Dis-moi, Marie, qui t'a recherchée? » Marie se leva 
lentement devant Joseph, en pleurant de douleur, et elle lui 
dit tout en colère : « Laisse-moi, Joseph, je ne te mens 
pas. >... 

Au fol. 68 on trouve une pièce du même genre : « Prière de 
Mar Jacob (Jacques de Saroug) : Un jour que je passais sur 
le mont de Jébus, je regardai et je vis un jeune homme pendu 
à l'extrémité d’un bois, je regardai et je vis une jeune fille 
(my) qui se tenait près de lui. Je m’approchai d'elle pour l'in- 
terroger . « Dis-moi, jeune fille, qu'est-ce que cette croix? »… 

Fol. 70-77, fragments d'offices. 

75. — Au fol. 78 on trouve le colophon suivant d’un ma- 
nuscrit des évangiles : 


_ sacs fiusos Nuudod Ludo ans fisdansor os yaurso fo LAN O WIR 5 
fé 5h> Eiias vwalo Jpokso LAN Ris JR ON Jlasxt N'y So 0H .2)59 55 po) 
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Marie, tante maternelle du diacre défunt Jésus, a vendu cet évangile 
au faible parmi les prêtres, Mas‘oud, qui est appelé Bar-Karnis, parce 
qu’elle a péché contre la grâce divine, l’an 1609 des Grecs (1298), au 
mois d’Adar (Mars). Que le Christ, fils de Dieu, lui donne, ainsi qu’à ce 
diacre, le royaume céleste. 


Fol. 86. semble une copie de Renaudot. — Fol. 88, fragments 
des lettres à Timothée, Tite, Philémon. — Fol. 92, copie de 
la lettre de l'évêque de Jérusalem Timothée au pape Paul V. 
— Fol. 96, copie du colophon du commentaire de Denys bar- 
Salibi sur l'Ancien Testament (ms. 66 de Paris); cette copie 
a sans doute déterminé l'achat du volume. 
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76. — 37 >» 24. Papier. Écriture nestorienne. 181 feuillets. 
Terminé le 27 mai 1896. 

Lettres de JésuyanB, patriarche nestorien de 647 à 658. 

Éditées et traduites par R. Duval, Paris, 1905. 

Le présent manuscrit a été copié, en 1896, sur un manuscrit 
d’Alqôs daté de 1696, mais celui-ci, d’après M. R. Duval, n’est 
qu'une copie (tronquée au commencement) du ms. Vat. 156, 
acheté en Mésopotamie, en 1716, par J. S. Assémani. 

Voici les colophons du ms. 336 ; on lit, fol. 181 : 
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7. — Sache, à bienveillant lecteur, qu'à la fin du livre sur lequel 
a été transcrit le présent manuserit il était écrit ainsi : 

Ce livre à été terminé le jeudi du mois béni premier Techri, son 
premier jour, de l’an 2008 du comput des Grecs bénis (1° oct. 1696). 
Il fut écrit dans le village béni Alqôs, village du prophète Nahum, qui 
est à côté du monastère, saint des saints, de Mar Rabban Hormizd le 
Perse. Il fut écrit au temps du Père et Seigneur des Pères Mar Elie, 
catholique patriarche d'Orient (Elie X ou Jean, patriarche nestorien de 
1660 à 1700). Je demande à tous ceux qui trouveront ce livre de dire : 
« Dieu bon et miséricordieux, aie pitié du scribe pécheur, du faible 
Georges. » 

78. — (Fol. 179). Ce livre (le ms. 336) des lettres de Jésuyahb (I$ou ‘yahb) 
a été terminé le premier mercredi des saints apôtres, au mois béni 
d'Yar, qui est le mois de Marie, le 27 de ce mois, l'an 1896 du Christ. 
Il fut écrit dans le village béni de Telkéfé, village de Mar Cyriaque, 
le petit enfant, et de sa mère Julitta, à côté du monastère, saint des 
saints, de Mar Georges l’illustre martyr, de Beit ‘Eviré, qui dépend de la 
ville de Mossoul. Il fut écrit des mains de l’homme faible, nommé l’écolier 
Pierre, fils du prêtre Joseph, fils du fidèle Jean, fils du diacre Étienne, 
fils du fidèle Abraham, de Beit Gangi, du même village de Telkèfé. Il 
fut écrit aux jours du Père et du maitre des Pères, Mar Ebedjésus 
(‘Abdi$ou‘) cinquième, catholique patriarche de l'Orient, premier des 
points cardinaux. 
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79. — 14 X 9. Parchemin. 140 feuillets. x° siècle. 
Les hymnes de SÉVÈRE p’ANTiocne, éraduiles en syriaque 
par Jacques D'Épesse. Éditées par E. W. Brooks, dans la Pa- 


trologie orientale, t. VI et VII. 
Le ms. est tronqué au commencement et à la fin. 
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80. — 19 << 14. Papier. 284 feuillets. Terminé le 9 février 
1448. 


Menaeon melkite du mois de juin. 
Les premiers feuillets manquent. Le manuscrit commence 


. dans le courant de l'office de S. Théodote d’Ancyre (7 juin). 


Ce manuscrit (comme le précédent) a eu un coin roussi 
par le feu. 

_ Fol. 21', translation du saint martyr Théodore le gé- 
néral, on trouve ensuite les mêmes saints que dans le ms. syr. 
139. 
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Sur le dernier feuillet : 
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Ce colophon est répété en arabe au verso où le scribe ajoute 
en plus l’an des Grecs 1759 (1448). Nous pouvons donc tra- 
duire : 

Terminé par les mains de l’homme pécheur, prêtre de nom et pas 
en œuvres, Abraham, fils de Joseph, fils d’Habib. Dieu donne le repos 
à son âme et à l’âme de ses parents! Il l’a écrit dans la sainte église 
de Mar Georges dans le village de Qärà, le Vendredi 9 Schebat, l’an 
6956 de notre père Adam (6956-5508 — 1448). 
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8. — 23 >< 18. Papier. Écriture nestorienne. 200 pages. 
Terminé le 9 juin 1889. 

Le livre de l'abeille de SALomon ne Bassora, édité par 
W. Budge. 
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82. — Ce livre a été terminé l’an 1889 de Jésus-Christ le 9 Haziran 
(juin), le Samedi, au temps du pasteur vigilant... Mar Simon, catholique 
patriarche du siège apostolique de l'Orient, Mar Roubil le patriarche. 
A écrit ce livre de l’abeille, c’est à-dire des extraits, Jean, fils du fidèle 
Talià, son village est Mazre‘oio; son pays est à la frontière, et maintenant 
il est étudiant, bien qu'éloigné du travail. Il l’a écrit au pays d'Ourmiah, 
sous le toit des missionnaires américains, c’est-à-dire Qal‘à Birtà. Que 
le Seigneur ait pitié de lui dans ses miséricordes. Amen. 
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83. — 14 >< 8. Papier. Carchouni, 89 feuillets. xrv°(?) siècle. 
Pronostics tirés de la température, des éclipses de soleil et 
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de lune, des orages, des tremblements de terre, des comètes, etc. 
L'auteur cite souvent la Palestine et même Diarbékir. Le ca- 
lendrier semble donc de provenance orientale et non égyp- 
tienne. Le fol. 75' seul est écrit en syriaque : 
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Dieu sait tout. Gloire à son nom et que ses miséricordes soient sur 
nous. Amen. Tout homme est menteur et ses paroles (de Dieu) sont 
vraies. Il dit dans l'Évangile : Le jour où vous direz que ce sera l'hiver, 
ce sera le soleil, et le jour où vous direz que ce sera le soleil, ce sera 
l'hiver; et le Dieu un connaît seul les choses cachées; gloire à son nom 
à jamais! 


L'auteur parait donc avoir assez peu confiance dans ses 
pronostics. 
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84. — 31 >< 23. Parchemin. Écriture estranghélo. 216 feuil- 
lets. vri° ou virr° siècle. 

Ancien et Nouveau Testament dans la version Peschitto. 
Le commencement de la Genèse manque et il ne reste qu'un 
ou deux feuillets du Nouveau Testament. 

Les miniatures ont été décrites et reproduites par M. H. 
Omont, Peintures de l’ Ancien Testament dans un manuscrit 
syriaque du VII° ou du VIII siècle, dans Monuments el 
mémoires publiés par l Académie des Inscriptions et Belles- 


“Lettres, t. XVII, fasc. 1. 
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85. — 25 %< 16. Parchemin. Écriture estranghélo. 254 feuil- 
lets. Écrit en 894. Les feuillets 1-10, 59-66, 252-254 sont écrits 
sur papier et ont été ajoutés pour combler les lacunes du ma- 
nuscrit primitif. 

Nouveau Testament, version peschitto avec ses lacunes or- 
dinaires. 

Fol. 1". « Nous écrivons le saint Évangile, prédication de 
Matthieu. » 


28 NOTICES DES MANUSCRITS SYRIAQUES. » 


Fol. 36. « Fin du saint évangile de Matthieu, qu'il parla en 
hébreu en Palestine. Saint Évangile, prédication de Marc. » 

Fol. 57". « Fin de la prédication de Marc qu'il parla en 
romain à Rome. Saint Évangile, prédication de Luc. » 

Fol. 95. « Fin du saint Évangile, prédication de Luc qu'il 
parla en grec à Alexandrie la grande. Saint Évangile, prédi- 
cation de Jean. » 

Fol. 122". « Fin du saint Évangile, prédication de Jean, 
qu'il parla et prêcha et annonça en grec dans la villè d'Éphèse. 
Ensuite Actes des douze bienheureux apôtres. » 

Fol.' 159. « Fin des Actes des apôtres, ensuite lettre de 
l’apôtre Jacques. » 162, 1"° lettre de Pierre; 166", l'° lettre de 
Jean; 170, lettre de S. Paul aux Romains; 249", fin de la lettre 
aux Hébreux. 
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86. — Ce livre a été terminé l’an 1205 des Grecs et 281 des Arabes 
(894). Ce livre fut écrit dans le saint monastère de Rabban Joseph qui 
est en face de Balad..… Le pécheur Saliba-Zeka l’a écrit pour son profit. 

Nous écrivons ensuite les choses utiles écrites par Eusèbe de Césarée 
sur la patrie, la famille et la mort des saints apôtres. — Sache donc que 
les apôtres étaient au nombre de douze et soixante-dix... 


L'apôtre $S. Jean a eu trois disciples : Ignace, Polycarpe et 


Jean. C’est ce dernier qui a écrit l'Apocalypse, car il a dit que . 


c'est de la bouche de l’évangéliste qu’il a entendu tout ce qu'il 
a écrit. 
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87. — Thomas est de Jérusalem, de la tribu de Juda. Il catéchisa les 
Parthes et les Mèdes et les Hindous. Et parce qu'il baptisa la fille du roi 
des Hindous, celui-ci le perça d’une lance et il mourut. Habban apporta 
son corps et le mit à Édesse, la ville bénie. D’autres disent qu'il a été 
enterré dans la ville de Mahloüf, au pays des Hindous. 

Jude, fils de Jacques, qui est appelé Thaddaï et qui est Lebbaï, était de 
Jérusalem, de la tribu de Juda. Il prêcha à Laodicée et à Antaradus 
et à Aroud de Juda. Il fut lapidé à Aroud, il y mourut et fut enseveli….. 

Addaï était de Panéas, et il prècha à Édesse et en Mésopotamie au temps 
du roi Abgar, et il bâtit une église à Édesse. Lorsque Abgar mourut, 
Sévère, son fils, le tua au château d’Agil, et son corps fut emporté 
ensuite chez les Romains. î 

Aggai, son disciple, faisait d’abord les vêtements de soie d’Abgar. Il 
fut instruit par Addaï et lui succéda à Édesse. Sévère le tua aussi et 
il fut mis (enterré) à Édesse (1). 

88. — Le fol. 253 porte quelques additions : On dit que chacun des 
82 écrivit un évangile et, pour qu'il n’y eùt pas de dispute et que les 
actes ne se multipliassent pas, les Apôtres choisirent deux des 70 : 
Luc et Marc, et deux des 12 : Matthieu et Jean. Trois des apôtres furent 
mariés : Pierre, Philippe et Paul — Lebbaï, c'est Thaddaï et c’est Jude- 
Jacques... L'enfant présenté par N.-S. quand il a dit : Si vous n'étes 
pas comme ces enfants. c’est Ignace et, quand il fut patriarche d’An- 
tioche, il vit que les anges faisaient l'office en deux chœurs (8) et il 
prescrivit de faire ainsi dans l’église et plus tard cette manière de faire 
se perdit. Et lorsque Diodore fut envoyé en ambassade avec son père 
au pays de Perse et qu'il vit qu’ils faisaient l'office en deux chœurs, 
il revint à Antioche, son pays, et il renouvela (l'habitude) de faire l'office 
en deux chœurs... 

Marie de Magdala est la sœur de Lazare. 1l y en a qui disent que Marie 
la pécheresse est Marie de Magdala, d’autres n’admettent pas cela et disent 
qu’elle est différente. Ceux qui disent que c’est Marie de Magdala disent 
qu'avec l’argent de la prostitution elle s’était bâti une tour (Magdal); 
ceux qui disent qu’elle est différente de celle de Magdala disent que 
cette Marie de Magdala est ainsi nommée du nom du village de Magdala, 
et qu’elle était pure et sainte. 


343 
89. — 26 >< 19. Écriture estranghélo. Non paginé, 1x° siècle. 


(1) Le ms. 343, dans la partie ajoutée, qui peut être du xiv° siècle, porte : 
« Ensuite on emporta (Addaï) à Rome; il y en a qui disent qu’il fut enterré 
à Édesse mème... Après la mort d’Abgar son fils lui succéda. Il commanda 
à Aggai de lui tisser des habits de soie et, comme il ne voulut pas, disant : 
« Je ne puis pas abandonner l’enseignement et la prédication et retourner 
au tissage », il le frappa d’un bâton sur les jambes et les brisa, et il mourut. 
Mhaddaï lui succéda à Édesse, Hérode (Sévère), fils d’Abgar, le tna aussi et 
il fut enseveli à Édesse. » 
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Nouveau Testament dans la version péschitto. 

Ce manuscrit, comme le précédent, a été complété au com- 
mencement et à la fin à date plus récente (xrv° siècle?); on 
trouve les mêmes appendices sur les disciples, mais ils figurent 
ici dans la partie récente. 

La mention de Diodore semble indiquer que les deux  ma- 
nuscrits sont d'origine nestorienne. 

Le présent volume a été relié, l’an 1919 des Grecs (1608), par 
Rabban Abdallah de Mardin. 
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90. — 32 < 21. Papier. 9 feuillets. xvr° siècle. 

Peintures avec légendes en syriaque et en arménien. 

Fol. l'. L'ange Gabriel, Marie et le Saint-Esprit à l'Annoncia- 
tion. 

Fol. 2". La Vierge; la crèche; deux têtes d'animaux; les rois 
mages; deux anges. Le départ pour l'Égypte (?). 

Fol. 2". La présentation au temple. Le vieillard Siméon et 
quatre personnages. 
. Fol. 3". La résurrection de Lazare. — Fol. 3". L'entrée à Jé- 
rusalem le jour des rameaux. 


Fol. 3 bis. Le baptême du Christ dans le Jourdain et la trans- 


figuration (Moïse, Élie, Pierre, Jean, Jacques). 

Fo]. 4. Jésus lave les pieds de Pierre. Les autres disciples 
sont présents. — Jésus et les deux larrons en croix. 

Fol. 5. Joseph et Nicodème enterrent le Christ. — Jésus va 
chercher Adam et les justes dans les limbes et transperce le 
dragon. 

Fol. 6. Résurrection (Gabriel, saintes femmes, gardes). — 
Ascension. 

Fol. 7. Descente du Saint-Esprit sur les Apôtres. — Triom- 
phe de la Croix, punitions des pécheurs. 

Fol. 8. Le Christ sur le char des Chérubins, le Paradis. — 
Matthieu et Marc. 

Fol. 9. Luc et Jean. 

Les poses sont maniérées et forcées. La couleur rouge do- 
mine et rappelle les mauvaises peintures éthiopiennes. 


NOTICES DES MANUSCRITS SYRIAQUES. 31 


\ 949 


94. — 26 >< 18. Papier. Écriture nestorienne. Écrit en 1526. 
Recueil d'hymnes et d'homélies, tronqué au commence- 
ment et à la fin. Quelques miniatures. On lit, fol. 220 et 221 : 
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92. — Priez pour le pécheur Emmanuel qui a pris la peine d'écrire 
ces Répons et qui les a rangés dans leur ordre; il est prêtre de nom, 
fils du prêtre David, fils du prêtre Aaron, fils du séculier Barsoumou… 
Ce livre fut écrit dans le pays béni de Baëir, dans le village béni de 
Bourab, que Notre-Seigneur conserve ses habitants. Amen. Ce livre fut 
écrit sous le toit de la martyre Samouni... Que sa prière et celle de 
ses enfants soit pour notre peuple un mur élevé contre le mal. Terminé 
l'an 1877 des Grecs bénis, d'Alexandre, fils de Philippe le macédonien 
(1526); au temps du Père des Pères et du chef des pasteurs Mar Simon, 
catholique patriarche de l'Orient (Simon VI, 1504 (?) à 1538), et du pasteur 
vigilant et zélé Mar Jean, évêque d’Atil et des Bôktoié. 
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93. — 18 x 13. Papier. Écriture jacobite. 177 feuillets. Écrit 
en 1309. 

Traduction du fétrabiblon de ProcéÉMÉE. Œuvres de SÉVÈRE 
SÉBOKT el de GEORGES DES ARABES. Analysé plus haut, ROC. 
t XV) 1910, p. 228 sqq. 


Écrit par le prêtre Jésus, fils de David, nommé Akilà, relieur de livres 
de Hah, castrum béni du Tour ‘Abdin, pour son fils Aboulmenà (nommé 
aussi Jésus bar Kila, bar Akilâ?) et ses frères. Écrit l’an 1620 des Grecs 
(1309) dans le monastère de Mar Hanani4, qui est près de la ville de 
Mardin. Cf. ROC., 1910, p. 229 et 248. 
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_ 94 — Très petit manuscrit. Papier. Écriture nestorienne. 
Ecrit en 1734. 


Talismans, prières et conjurations (ls). Fol. 3*, commen- 


cement dg l’évangile saint Jean. Fol. 6, conjuration des Pères 
pour une femme dont les enfants ne vivent pas. Conjurations 
de Mar Georges, de Paul, d'Ebedjésus, de Daniel. Fol. 11, 13, 
60, 61, talismans. Écrit au village de «st (Artôn), l'an 2045 des 
Grecs (1734). 


348 
95. — 10 < 6. Papier. Écriture jacobite, 163 feuillets. 
Les psaumes en entier, mais en mauvais état; il y a des 
feuillets rétablis. 


Écrit par Gabriel du pays de Gezirà (:K) qui est à côté de 
la montagne de Qardou (s;°) (Djezireh ibn Omar?). 
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96. — 11 >< 8. Papier. Écriture nestorienne. Écrit en 1829. ù 


Bréviaire nestorien. 
Fol. 1, Prières pour tous les mercredis de l’année, hors ceux 
du jeüne. Fol. 143, zu (louanges). Fol. 149", règles de Rabban 


Abraham et de Gabriel; cf. n° 314, fol. 156. Règles d'Ebed- 


jésus. Fol. 158, Ke. Fol. 31" : « Écrit par le prêtre Georges, en 
2140 des Grecs (1829) ». 
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97. — 15 x 11. Papier. Écriture nestorienne. 134 feuillets. 
Écrit en 1646. 

Mélanges de Théologie. 

On trouve d’abord, fol. l', un résumé de l’histoire romaine 
qui semble avoir pour but d'amener une prédiction de la nais- 
sance du Christ : 


« Avec l’aide de Dieu nous écrivons l’histoire du premier roi qui à 
régné à Rome et il y a un beau témoignage sur Notre-Seigneur. 

En ces jours il y avait en Occident un homme nommé ARhowmoio. 
C'était un homme fort et il y avait à son époque une jeune vierge 


4 
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de belle figure, dans l’île de Sicile, qui était prétresse de la déesse Aerés 
et la servait. Quand Rhoumotio la vit, il la désira, la fréquenta et elle 
devint enceinte. Quand elle s’apercut qu’elle était enceinte, (elle fut 
saisie) de crainte et elle se cacha des prêtres d’Herês pour qu'ils ne 
la tuassent pas. Quand elle eut enfanté, elle donna les deux enfants à 
leur père et il les donna à une femme qui les éleva. Quand les enfants 
grandirent, ils devinrent des hommes robustes et leur père nomma 
l'un Romulus et l’autre Rémus... Romulus bâtit le Capitole, tue Rémus, 
s’enfuit à Athènes après avoir régné durant 79 ans. Les Romains sont 
ensuite gouvernés par des consuls jusqu’à Jules César. Naïssance de 
César, explication de son nom. Auguste règne durant 26 ans; il va 
au temple de Dios demander qui lui succédera. La mère de Dios lui 
répond que ce sera un enfant hébreu, appelé Fils de Dieu, né d’une 
vierge nommée Marie. Auguste lui fait élever une statue au Capitole 
et Saint Pierre a vu plus tard cette statue lorsqu'il est venu à Rome. 

L'ange Gabriel a été envoyé à Élisabeth l'an 307 d'Alexandre. Le Christ 
est né le 9% mois, premier Conoun (décembre), le 25, à la septième heure 
du jour, le Vendredi. Le vieillard Siméon avait 535 ans. Le Christ a 
été baptisé à l’âge de 30 ans, le 6 janvier; il est mort 3 ans et demi 
plus tard. 


98. — Une tradition voulait en effet que le vieillard Siméon 
eût été l’un des Septante (traducteurs de la Bible). Il n'avait pas 
voulu croire aux prophéties concernant le Christ et, pour le 
convaincre, Dieu lui avait accordé 350 ans de vie afin qu'il pût 
voir le Christ (cf. Migne, P. G., t. CXI, col. 974. Cf. supra, 
p. 261-2). Notre auteur ne se préoccupe pas d’ailleurs de conci- 


. lier les données chronologiques qu'il rapporte et il écrit encore, 
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L'annonciation fut faite à Marie, l'an 303 des Grecs; Notre-Seigneur 
naquit l'an 304; il fut baptisé par Jean l'an 334; il souffrit, mourut, res- 
suscita et monta aux cieux l’an 337 des Grecs. 


99. — Viennent ensuite des questions et réponses théologi- 
ques ou historiques ; en voici une (fol. 36) relative à un événe- 
ment fameux raconté par Nestorius dans Le Livre d'Héra- 
clide, Paris, 1910, p. 318-319 : 
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100. — Quesrion. Que signifie le canon du Saint (la prière : Deus 
sanctus, Deus immortalis) et pourquoi est-elle dite à la fin de l'office? 

RÉPONSE. D’après la tradition consignée par des hommes inspirés de 
l'Esprit — et les livres (d'histoire) ecclésiastique écrivent dans le même 
sens : — En l’an 748 du comput des Grecs (437) et la vingt-cinquième année 
de l'empereur Théodose (433) ; après que le concile d'Éphèse eut été réuni 
par l’impie Cyrille et que saint Nestorius eut été jeté en exil depuis 
quatre ans; l’année où ressuscitèrent les (sept) enfants d'Éphèse, il y 
avait un grand tremblement de terre à Byzance, les anges arrachèrent 
une pierre du milieu du mur et ils volaient avec colère au-dessus de la 
ville. Au moment où les hommes étaient saisis de crainte et fuyaient 
la ville, parce qu'ils pensaient devoir être exterminés comme Sodome, 
les anges apparurent au prêtre de l’église de Byzance nommée Proclos, 
en proférant des louanges en langue grecque et en disant: « Dieu saint » 
et le reste; et un ange lui ordonna de rassembler le peuple à l’église 
et de dire les paroles qu'il avait entendues. Le prêtre réunit tout le 
peuple à l’église et cria en sa présence (Dieu saint, Dieu immortel), 
et ils crièrent trois fois après lui, et la ville fut en paix et le terrible 
tremblement de terre s’apaisa, et on le sut en tout lieu. Telle est la 
cause de ce canon, et le catholique Jésuyahb a ordonné de le dire dans 
l'office. 


404. — Au fol. 98, on trouve, tronqué, l’apocryphe récent du 
manuscrit de Cambridge add. ms. 2054 : vision sur les Arabes. 
Vingt-quatre races sortirent de Gog et de Magog. Alexandre a 
voulu voir ceux qui mangent les reptiles de la terre, toute im- 
pureté et la chair des hommes (les Mongols?). Il y aura entre 
les montagnes une porte de vingt coudées... Un roi grec ira à 
Jérusalem où a été crucifié le Sauveur, il portera la croix, il 
sera de la race de Kousch, de ceux qui sont appelés Noub. 
CL MS eyrAlo, LOIATN: 

402. — Au fol. 115' on trouve l'explication de divers mots 
grecs. Notons : 
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bmooraos C'est substance. 

Cette définition posée, les nestoriens sont catholiques ro- 
mains lorsqu'ils affirment deux hypostases dans Notre-Sei- 
gneur, et les jacobites, qui admettent la même définition, sont 
hérétiques lorsqu'ils affirment une hypostase. On trouve en- 
suite l’histoire de Daniel et du dragon telle (sauf les fautes) 
qu'elle est éditée dans la Peschitto. On lit enfin, fol. 114" : 
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« Fin de cette (hymne de) louange, des mains du prêtre Isaac, 
fils du diacre fidèle Marià. Le scribe est du village de Tel, et 
(ceci) a été écrit sous le toit de Mar Jean, frère de Mar Ahà qui 
est dans la montagne de ‘Oumrè (des monastères?), et cela en 
1957 (1646). » 


991 


403. — format in-12. Papier. Écriture nestorienne. 121 feuil- 
lets. Moderne. 

Explication des psaumes (de DENHA?), incomplet du com- 
mencement et de la fin. 


D} 
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404. — Papier. Écriture nestorienne. Écrit en 1706. 


I. — Histoire du roi Arsène et vision de l'enfer. Éditées 
Hebraïca, t. V, p. 81. 
II. — Apocalypse de PAUL, tronquée au commencement, 


fol. 7-47. Traduite dans Journal of American or. Sociely, 
t. VIII, p. 182. Puis II. — Douze cents vers de JEAN Z0'BI (uso) 
sous le titre : discours sur l'explication des mystères. 


303 
405. — 22 >< 16. Papier. Écriture nestorienne. 127 feuillets. 
Terminé le 15 juin 1825. 
Le livre du Paradis d'Eden, composé par saint Mar EBeb- 


Jésus, métropolitain de Nisibe ot d'Arménie. Il le composa 
l'an 1627 d'Alexandre le macédonien (1316). 
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Plus de la moitié de cet ouvrage a été édité (cf. Rubens Du- 
val, La lillérature syriaque, Paris, 1907, p. 21-22). On lit, 
fo]. 126-127 : 
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106. — Ce livre du Paradis a été terminé le jeudi (mercredi?) qui est 
le jeûne des apôtres, le 15 du mois béni de juin, l’an 1825 de la naissance 
de Notre-Seigneur Jésus-Christ. Ce livre, qui est appelé livre de Magàmat, 
le livre du Paradis, a été écrit dans la ville bénie de Mardin, sous le toit 
du saint martyr Mar Hormizd l’illustre.. L’a écrit l'homme faible et pé- 
cheur, le prêtre ‘Isà, fils du prêtre Cyriaque, du pays des Bouhtoïé. Lui: 
même est du village de Hadtà (nouveau ?), du pays de Qaymar. Le nom de 
l'église de ce village est Mar Simon bar Saba‘é; un sépulcre (lui) est 
bâti dans le village mentionné. Amen. 

À acheté ce livre de Maqgâmat, avec le livre de Kamis, le prêtre Fransis, 
portier de l’église de Mar Georges de Gadinas, avec les biens de l’église, 
pour trente piastres; (il l’a acheté) au prêtre Joseph de Redounêé, avec 
le témoignage de Mar Michel, métropolitain, et du diacre Brahim, chef du 
village, et du diacre Michel, etc., l’an 1834 du Christ. 


394 
407. — 26 x 17. Papier. Écriture jacobite. 147 feuillets. Écrit 
en 1224. 
I. — Livre de Sergius sur le but de tous les écrits d’Aris- 
lote. 


C'est l'ouvrage qui existe, tronqué, dans le manuscrit de 
Londres add. 14658, fol. 1-61 : 
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108. — Nous commencons à écrire l'écrit fait par Mar Sergius, maitre 
médecin, sur le but de tous les écrits d’Aristote. 
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D’après une parole des anciens, 6 notre frère Théodore... il me semble 
de même que personne ne peut comprendre les pensées des anciens et 
pénétrer le mystère de la science de leurs écrits s’il ne se sépare pas du 
monde et de ses affaires et ne s'éloigne pas même du corps — non d’un 
éloignement local, mais par la pensée — et ne rejette toutes ses passions 
derrière lui; c’est alors que l’intelligence peut se porter vers son essence 
et regarder sa substance et voir clairement ce qui est écrit à leur sujet et 


| juger avec certitude de ce qui a été bien dit. Lorsque nous avons eu tra- 


duit diverses choses de Galien le médecin, de la langue des Grecs en celle 
des Syriens... tüu m'as écrit en me corrigeant les paroles syriaques comme 
le demande la logique de cette langue (fol. 2) et lorsque tu as vu les belles 
divisions qui sont dans les écrits de cet homme, les définitions et les 
démonstrations que l’on y trouve fréquemment et à un haut point, tu 
m'as demandé où cet homme avait puisé le principe et le commencement 
de la science; s’il l’avait trouvé lui-même ou s’il l'avait puisé chez un pré- 
décesseur ; je t’ai répondu qu’Aristote était le principe, le commencement 
et la cause de toute science, non seulement pour ,Galien, mais pour tous 
les philosophes qui ont écrit après lui. Jusqu'à l’époque en effet où cet 
homme est venu au monde, toutes les parties de la philosophie et toute 
la science étaient dispersées et confondues... De même que les sculpteurs 
commencent par sculpter à part chacune des parties de la statue, puis, 
après les avoir terminées une à une, comme l’art le demande, en font une 
statue, de même lui aussi plaça et termina chacune des parties de la phi- 
losophie, comme le demande sa nature, et, avec elles, il fit dans tous ses 
écrits une image parfaite et admirable de toutes les sciences intellec- 
tuelles. 

109. — Quand je t'eus appris cela, à notre frère Théodore, tu désiras 
aussitôt savoir quel était le but de l’enseignement de cet homme et quel 
était l’ordre de ses écrits et la suite de ses pensées, et, comme je com- 
mençais à parler peu à peu devant toi de ce que je t'avais fait entrevoir, 


tu m'as demandé d'écrire ce que je te disais; j'ai refusé à cause de l’éten- 


due du sujet et je t'ai dit que j'avais fait un travail divisé en chapitres sur 
le but de la philosophie d’Aristote, et qu'il suffirait à ses lecteurs pour 
leur faire connaître la pensée de cet homme. 

Mais tu ne m'as pas cru et tu m’as pressé encore plus à faire, non pas 
une étude générale sur toute la doctrine dèe ce sage, comme je l’avais fait 
auparavant, mais une étude particulière sur chacun de ses écrits pour 
dire en peu de mots ce que nous en pensions... 


Sergius donne ensuite d'excellents conseils aux gens pres- 
sés : 


Ja 5) 17? Ho So er . ro Jloishases Los RS 5082300 3 Hi cmuase fre 

Nsfino fo 45 52 fl . <uiôpo fs JLasÿ5oo LSYs LaS olasusis cs) miss , UL (So) Ros | 
Je Ho So pui .JLas; Sol iso oo . silo . Sol to ,glilo SJ Jre (fol. 3) 
-Sp H bo 09 où Jausoo JLiso uasdos «as] Laù Nha Go Abbas wo Halo ..hasass 59,50 


38 NOTICES DES MANUSCRITS SYRIAQUES. 


110, — Je te demande, ainsi qu’à tous ceux qui rencontreront cet écrit, 
qu'il ne suffise pas d’avoir lu une fois ce qui est dit ici pour qu’un homme 
en arrive, dans sa malveillance, aux blâmes et aux reproches inconve- 
nants, mais qu'il persiste à lire et à scruter une fois et deux, et même 
trois et quatre, si le sujet le demande. Si, même après cela, quelque 
chose parait obscur, qu'il ne craigne pas alors d’aller trouver un homme 
qui puisse l’instruire et lui montrer ce qu'il ne sait pas. 


Le livre VIT figure au fol. 99 et se termine au fol. 117; on 
lit ensuite : 


was | Jnaso Dasdaco fauso 55 Findasdo DAS) Hp AO) CRE Ns0 ait 
Lu 
. HS wwboikasio Lo] Liadasdo madas/r sh 


A sali et perdu (écrit) ces feuilles, Zénon le minime, diacre de nom, fils 
du prêtre Soliman, (filsÿ du prêtre Abou Salem, défunts. 
Livre d’Aboulhasén, diacre vigilant et chef médecin illustre. 


444. — Vient une lacune, puis (fol. 118) la fin de la seconde 
Vie d’Aristote éditée par M. Sachau dans le catalogue des mss. 
syriaques de Berlin, p. 336; puis la première vie, #bid., 335 à 
336; puis (fol. 118) les catégories, comme add. ms. 14658, 
fol. 73°, Sachau 226, fol. 14. La fin manque. 

La fin peut d’ailleurs provenir d’un autre manuscrit ou du 
moins d'un autre scribe, car on retrouve un cahier 2? (fol. 127) 


et un cahier 3 (fol. 137). Fol. 138, questions sur les héritages; 


par exemple, fol. 138" : 


Le? Bof .&no &lil &o JL Lis — . Jo Hole El asso pis Jia Laos Has 
8 Jiaxsif Loos Goo .,aio fisol Esjlo 8130 Ssil 

JNS'eL @il @r HS .INol Ço Boj . bia — .folo El asso is Jak -@ils Has 
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PREMIÈRE QUESTION. — Un homme meurt et laisse père, mère et femme. 

RÉPONSE. — La femme (héritera) de deux parties, la mère de quatre 
parties et le père de huit parties, ce qui fait en tout quatorze parties. 

DEUXIÈME QUESTION. — Un homme meurt et laisse père et mère. 

RÉPONSE. — La mère hérite d’un tiers et le père de deux tiers. 

TROISIÈME QUESTION. — Une femme meurt et laisse père, mère et 
mari. 

RÉPONSE. — Le père (héritera) de huit parties, la mère de quatre et le 
mari de quatre, ce qui fait en tout seize parties, 


DA Lx 
» 
e 
Et 
5. 
Le: 
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Nous avons relevé des préceptes analogues, mais non iden- 
tiques, dans le nomocanon d'Ebedjésus. Nous pouvons avoir 
ici l’une de ses sources. 

412. — On trouve au fol. 145 le nom du scribe de la seconde 
partie : 


ail Ldsso JHa30;:900 Jikaso \82-0 Easy fiadosdor OMS Auso! fa 1 css 
Ip Jhro So ... uso «amas ÿs : 30 130 Euaado fun 55 ,.,., JRuiak co! ko! au 


Miss , oaso Jr Go Eiuiso 5 Has] $5 Giol 5 Ho 55 fañaos J£ys wmafut Gr oh 
... Ruass ou 


Nous avons écrit à la demande, c’est-à-dire à la requête, du diacre pur, 
du diacre excellent, et du ræpæmovéotos illustre Abraham, revêtu de l’habit 
d'Étienne.. fils du chef illustre Mansour, fils du défunt Joseph... du 
village connu de Beiït-Bouzé.. L’a écrit Titus, le moindre parmi les pré- 
tres, fils de David, fils de Tourkan, fils d’Abounaser défunt, du monastère 
de Qaïoumà, l’an 1535 des Grecs (1224). 


Le fol. 146 devrait suivre le fol. 144. Au fol. 147, on trouve : 


.wHor0oacwys Jopsas 
== DS MARANIQOSO Ko foaamss/ iwmoiosfl — ,umusi Ko faïollo [ue up] 
Nass matos kudo foaamof wmojosl — , Nusifs ma Naoki foanmso| ua 
Fsaacmso| Lama — us umafkidaoikuis foaamo) Njoisas — oi 

SX Oo Habit au astro 
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RNaQS (aa — .Lyboy Aus AaXdas — .uas wauiodb — .yduy Faso 
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113. — Noms du concile. 

[Jean bar ‘Isà] catholique patriarche. — Théodore, évèque métropolitain 
d'Élam. — Jean, évêque métropolitain d'Arbelles. — Théodore, évêque 
métropolitain de Beit Garmaï. — Emmanuel, évêque de Halah. — Joseph, 
évêque métropolitain des Dailamites et des Gèles. 

114. — De la grande héparchie : Abraham des Zäbé. — Jésuzekà (I$ou - 


zekâ) des Goubéens. — Hénanjésus de Délasar. — Michel de Beit Dairoïé. 
— Abraham de Misan. — Cyriaque de Meëkené (des tentes?). — Jean des 
juifs. 

115. — De l’héparchie d'Élam : Macaire de Sous. — Simon de Beit 


Houzoïé. — Salomon de Soustrin, 
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De l’héparchie d’Arbelles : Berikjésus de Beit Nouhadrà. — Salomon de 
Beit Bagas. — Jean de Taimnä (du sud ?). 

116. — De l'héparchie de Beit Garmai: Marc de LaSoum. — Abraham 
de Sahargert. — [Mar] ‘Abda de Tahal. — Isaac de Saharzour. — Fin des 
noms. 


417. — Le nom du patriarche, au coin de la page, est en partie 
effacé, mais la plupart de ces évêques sont mentionnés par 
Amri et Sliba, trad. Gismondi, Rome, 1897, p. 48, sous Jean (V), 
patriarche nestorien de 897 (ou 899, cf. Bar Hébraeus, Chron: 
eccl., II, p. 282) à 906. Il ne peut s'agir de son successeur 
Abraham, parce que Théodore, évêque de Beit Garmaï, avait 
alors été déposé (Bar Hébraeus, loc. cil., p. 228). 

Ce sont très probablement ces évêques qui ont promulgué 
les canons précédents sur les héritages. Cette conclusion n’est 
pas certaine à cause de l’interversion des feuillets, mais elle est 
très probable, parce que l'écriture est la même et annonce donc 
des pièces qui se suivent. Nous connaissons par là une nou- 
velle étape (vers l'an 900) de la hiérarchie de l’église nesto- 
rienne. 


90) 
4148. — In-4°. Parchemin. Estranghélo. 286 feuillets: 
x1I° siècle. 
Lectionnaire héracléen des évangiles. — Miniatures. 
906 


419. — Parchemin. Estranghélo. 7 feuillets. x1°-xrr° siècle. 
Fragments d'un leclionnaire des évangiles. Miniatures. 


: MERS, 
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IT 


NOTICES DES MANUSCRITS ÉTHIOPIENS ACQUIS DEPUIS 1877. 


171 
120. — Les psaumes avec les cantiques de l'Ancien et du 
Nouveau Testament et les hymnes de la Sainte Vierge. 
172 et 173 


421. — Bulletins du catalogue des mss. éthiopiens de M. Zo- 
tenberg. 


174 


122. — L'évangile de Saint Jean. Ce manuscrit provient de 
la collection d’Asselih de Cherville. 
175 


423. — L'hexaméron d'Épiphane. Tronqué au commence- 
ment et à la fin. 


176 
424. — Vie de Gabra Manfas Qedots. 
177 
125. — Petit recueil de prières en gheez et en amharique. 


D’après une note qu’on lit en tête, ce manuscrit aurait appar- 
tenu au roi Théodoros. 


178 


126. — Rouleau de prières en éthiopien; quelques phrases 
sont glosées en latin. Il y a au verso quelques versets en hébreu 
et en arabe moderne. Parchemin. 64 >< 826 mm. 
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179 


427. — Psaultier éthiopien suivi de quelques prières liturgi- 
ques. Parchemin, reliure en bois. 180 feuillets, plus les feuil- 
lets A, B préliminaires. 


180 


128. — Discours des douze disciples. Parchemin. 48 feuil- 
lets. 


181 


429. — Sinodos. Recueil de Constitutions Apostoliques, 
d'actes de conciles et de traités religieux. Parchemin. 168 
feuillets, plus les feuillets 60 bis et 95 bis. 


182 


430. — Rouleau de parchemin, composé de trois bandes 
cousues l’une à l’autre. Largeur 105 millimètres, longueur to- 
tale 1 mètre 75. 

Quatre prières et formules magiques contre les maléfices 
des hommes et des démons, pour éloigner les fièvres, les maux 
d'yeux et les maux de tête, PRIÈRE DE SUsENYos (cf. René Basset, 
Les Apocryphes éthiopiens, IV, Paris, 1894, p. 38 sqq.). 


183 


431. — Rouleau de parchemin, composé de deux bandes 
cousues ensemble. Largeur 87 millimètres, longueur 99 centi- 
mètres. Prières contre le démon, les coliques, les piqüres, les 
fièvres.… Légende sur Salomon et le roi des forgerons (cf. René 
Basset, Les Apocryphes éthiopiens, VII, p. 27). 


184 


432. — Dossier sur l’Abyssinie, le négus Théodoros. I et le 
consul de France Guillaume Lejean, 1854-1870. Une notice de 
dix pages, due à M. Perruchon, a été mise en tête de ce dossier 
et en fait connaître exactement la composition. 

xIx° siècle. Papier. 10 pages et 128 feuillets. 


Er 


35 —cC Catéchisme en langue Taffa (galle). 


. 


437. — Les manuscrits mandéens, qui étaient 
19, sont maintenant au nombre de 31. 
20, 21, 23 sont des livres de lois et de décisior 
22, 26 sont des livres de prières. Ê 
24 et 27 sont des livres de magie. 
25 semble un livre historique. 
28, Chants liturgiques des Mandéens. 
138. — 29, amulelte mandéenne avec une priès 
l'abri de tous les malheurs; cf. 16. 
30, le sidra di Yahya, exemplaire incomplet; 
31, hisioriettes en mandaïte vulgaire. 
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